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Editorial

Une sorte de funeste coincidence a voulu que s'eteignent tout recemment,
ä trois mois d'intervalle, deux des tres grandes figures de l'histoire de la
medecine et des sciences naturelles, de ces figures qui par la diversity de leurs

travaux, par le rayonnement de leur enseignement, embrassaient pour ainsi
dire l'ensemble du champ disciplinaire que Gesnerus a depuis ses debuts
tente de couvrir.

Ce numero se voudrait un hommage ä Roy Porter et OwseiTemkin. Leurs
trajectoires, retracees ici meme, longuement par Marcel Bickel pour Temkin,
et dans une notice necrologique pour Porter, suscitent inevitablement une
sorte de reverie. Extraordinaire dans sa longevity pour Temkin, dans sa

productivity pour Porter, toutes deux ä leur maniere signalent l'ampleur des

promesses contenues dans la tradition d'histoire de la medecine, et, plus lar-
gement, d'histoire des sciences. Les promesses deployees dans un passe dejä
lointain, mais loin d'etre perimees pour autant (voir la «modernite» des ecrits
de jeunesse de Temkin, qui remontent aux annees 1920!), Celles magnifique-
ment tenues depuis, tant par Temkin que par Porter, dans certaines de leurs
recherches les plus novatrices et stimulantes, et celles que la memoire de Fun
et de l'autre devrait continuer de nous indiquer pour l'avenir de notre champ
disciplinaire. Leur oeuvre fut marquee par la volonte de confrontation avec
les methodes, les epistemologies et les styles hermeneutiques les plus divers,
et aussi par le desir d'un lien ä renouer constamment entre les «deux
cultures»; lien toujours fragile - parce que situe dans le formidable champ
de tension social et culturel institue dans notre civilisation occidentale entre
les «sciences dures» objectales, techniques, et les «sciences humaines», histo-
ricisantes, interpretatives -, mais lien si precieux pourtant - parce que, tendu
et tenu, il est susceptible, precisement, de donner la mesure d'un tel champ.

Ce numero marque aussi un certain nombre de changements au sein
de Gesnerus. Changement ä la tete de la redaction, oü j'ai l'honneur de
succeder ä Marcel H. Bickel, lequel presida pendant pres de dix ans aux
destinees de notre revue (temoin et gardien d'une continuity, il demeure
toutefois membre de notre comite). Changement egalement au sein de notre
comite, oü, pour pallier le depart de Huldrych M. Koelbing (lui-meme ancien
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redacteur en chef) et de Heidi Seger (qui fut responsable pendant plus de dix
ans des Buchbesprechungen),arrive une nouvelle responsable des recensions,
Daniele Calinon, et quatre nouveaux redacteurs, Micheline Louis-Cour-
voisier, Iris Ritzmann, Francesco Panese et Jakob Tanner, venus renforcer
l'ancienne equipe et lui apporter leurs competences, diversifies, allant de la
nouvelle histoire sociale, economique, linguistique aux «science studies» en

passant par les «medical humanities». Or, tout changement constitue une
double occasion. D'une part celle de repenser un attachement certain aux
valeurs fondatrices d'une entreprise comme celle de Gesnerus, lourde desor-
mais de pres de 60 ans d'experience historiographique plurilingue, d'eru-
dition, de precision et de qualite litteraire et scientifique: les collaborateurs
anciens, ceux qui demeurent et ceux qui partent, ont su tenir ce cap; qu'ils
en soient vivement remercies. D'autre part celle d'affirmer une volonte
d'ouverture aux mouvements d'idees, aux nouvelles pratiques historiennes

qui ne cessent de reconfigurer le champ disciplinaire. L'eclectisme de notre
equipe redactionnelle, allie ä la forte tradition d'une discipline, devrait ainsi

se constituer en garant de l'orientation que souhaite defendre Gesnerus: tenter

de favoriser sans esprit dogmatique - sinon le dogme non partisan de la

qualite et de l'honnetete intellectuelle - la possibility d'echanges, de discussions,

de debats, de liens, ä l'image, en somme, des promesses, tenues ou ä

venir, qu'ont offertes ä l'histoire de la medecine et des sciences Roy Porter
et Owsei Temkin; tenter, autrement dit, de constituer un lieu ou puissent se

tracer les nouvelles configurations qui sont le vrai gage de la poursuite d'une
discipline. Comme l'affirme Temkin, cite dans les pages qui suivent: continuer
de lire les vieux livres l'esprit ouvert, leur rendre ainsi justice, et s'eduquer
nous-memes, cultiver la veritable objectivite scientifique, plus souvent pre-
sumee qu'effectivement possedee.

Vincent Barras
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